Compréhension orale                                                      
Une aventure en Calabre 
1ère partie Écoutez le texte deux fois, cochez la bonne réponse :
	
	Vrai
	Faux

	1. Un officier de l’ armée de Napoléon Ier décrit dans une lettre son voyage en France.
	
	

	2. J'avais pour compagnon un jeune homme de vingt huit  ans.
	
	

	3. Dans ces montagnes, les chemins sont rudes. Nos chevaux marchaient lentement.
	
	

	4. Là, nous avons trouvé toute une famille de cordonniers  à table, où du premier mot on nous a invités.
	
	

	5 Sous le plafond de la  maison étaient suspendus des fusils, des pistolets, des couteaux.

	
	

	6. Moi, j’ai décidé à veiller, j’ai fait un bon feu et je me suis assis  auprès.

	
	

	7. En écoutant attentivement, j'ai entendu ces mots du mari: «Eh bien! voyons, il ne faut pas les tuer tous les deux.» 

	
	

	8. L'appeler, faire du bruit, je n'osais; m'échapper tout seul, je ne pouvais; la fenêtre n'était pas haute, mais en bas deux gros chiens hurlaient comme des loups.
	
	

	9. Ah!... il saisit un pistolet qui pendait au plafond et se retire comme il était venu.
	
	

	10.   Dès que le jour a paru, toute la famille, à grand bruit, est venu nous réveiller; on a apporté à manger, un déjeuner fort bon.
	
	



2ème partie Cochez la bonne réponse, une seule variante est possible
Une aventure en Calabre
1. L’action de ce récit se passe ...
1. en Allemagne         b)  en France       c)  en Italie
         2. L’auteur de ce récit croit que le voyage en Calabre est dangéreux parce que les gens de ce pays n’aiment pas surtout  ...
          a) les officiers           b) les Italiens         c) les Français
    3. La maison de charbonniers n'a pas plu à l'auteur parce qu'elle
      a) était noire et sale           b) ressemblait à un arsenal         c) ressemblait à une prison 
   4. II suit du texte que le jeune compagnon de l'officier était :
      a) attentif             b) tranquille          c) silencieux
   5. Le sentiment de l'auteur envers les hôtes qui prédomine  c’est ... 
       a) la reconnaissance            b) la peur           c) la confiance 
6. La phrase d’une vieille femme «Faut-il les tuer tous les deux?» signifiait que les hôtes voulaient tuer ... 
       a) les voyageurs          b) les chevaux            c) les coqs 
7. L’auteur du récit ne pouvait pas s’échapper ...
       a) parce qu’il avait peur de faire du bruit
       b) parce qu’il y avait deux gros chiens dans la cour
       c) parce que la fenêtre était trop haute 
8. La femme venait après son mari et  disait ... : « Doucement, va doucement! »
     a) à voix forte         b) à voix basse         c) à voix douce
9. L’hôte est venu dans la chambre  oú dormaient les voyageurs ... 
    a) un jambon à la main          b) un pistolet à la main       c) un couteau dans les dents
l0. La phrase qui ne correspond  pas au contenu du texte est la suivante :
1. Tout mon corps était froid, je ne savais si j'étais mort ou vivant.
1. Je n’ai  pas compris le sens de ses terribles mots: «Faut-il les tuer tous les deux?»
1. Sous le plafond étaient suspendues les provisions pour toute l'année.

